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 Le baptême de Jésus, que l’Eglise célèbre après la fête de l’Epiphanie, est la 
première méditation des cinq Mystères lumineux, que le Pape Jean-Paul II a 
ajoutés à la prière du Rosaire, en octobre 2002. Ecoutons-le : « Le Baptême au 
Jourdain est avant tout un mystère de lumière. En ce lieu, alors que le Christ 
descend dans les eaux du fleuve, comme l'innocent qui se fait  « péché » pour 
nous (cf.2 Corinthiens  5,21), les cieux s'ouvrent, la voix du Père le proclame son 
Fils bien-aimé, tandis que l'Esprit descend sur Lui pour l'investir de la mission qui 
l'attend ».  
           Après trente années de vie cachée à Nazareth, Jésus fait sa première 
apparition publique. Il va vers Jean pour se faire baptiser dans le Jourdain. Ainsi, 
Jésus commence son ministère, non comme un Maître, mais comme un disciple, 
Lui qui plus tard sera un Maître avec ses propres disciples. Son premier geste 
communautaire est un geste de solidarité avec le peuple qui cherche un 
renouveau de sa vie, un geste de fraternité avec tous ces pécheurs, publicains, 
prostituées et honnêtes gens, toute une foule en quête d’espérance, de libération 
des faux-dieux. 
            
D’emblée, Jésus se place parmi eux, avec eux. Cela dit déjà ce que sera toute sa 
mission : une mission de Bon Samaritain ! Elle s’enracine dans une profonde 
communion avec ses frères et sœurs qui vivent le découragement, le mépris, la 
souffrance, et qui attendent Celui dont Jean le Baptiste annonce la venue.  Et, le 
voilà au milieu d’eux ! Il vient pour transformer leur existence de l’intérieur, mais 
en se faisant proche d’eux, de leur misère et de leur espoir. 
 

           Dans le Jourdain, Jésus révèle la compassion profonde de Dieu. Par son 
Incarnation, Il devient pour nous un Messie humble, solidaire et fraternel. Par Lui, 
Dieu vient nous rejoindre, là où nous sommes. Il n’écrase pas ceux et celles qui 
souffrent : « Venez à moi, vous tous qui peinez sous le poids du fardeau, et moi je 
vous soulagerai... car je suis doux et humble de cœur, et vous trouverez le repos de 
vos âmes » (Matthieu 11, 28). Le Seigneur devient l’« Emmanuel », le Dieu-avec-
nous. Et par « le baptême dans l’Esprit-Saint», Il sera, aussi, « Dieu en nous » ! 

           La fête du baptême de Jésus, sur qui descend l’Esprit Saint et que le Père 
révèle comme « son fils bien-aimé », nous invite à réfléchir sur notre propre 
baptême. Le baptême est une grande libération, une « vraie renaissance d’en-
Haut ». L’apôtre Paul écrit à Tite : « Par le bain du baptême, Dieu nous a fait 
renaître et nous a renouvelés dans l'Esprit Saint. Cet Esprit, Dieu l'a répandu en 
nous avec abondance, par Jésus Christ notre Sauveur ; ainsi, par sa grâce, nous 
sommes devenus des  saints, et nous possédons dans l'espérance l'héritage de la vie 
éternelle. » Pour chacun, chacune de nous,  « le ciel s’est déchiré » et, Dieu est 
venu habiter chez nous, en nous : « Tu es ma fille, tu es mon fils bien-aimé, en toi 
j’ai mis tout mon amour ».La grâce baptismale, communion d’amour et de vie 
avec Dieu, reçue dans notre enfance, nous avons pour vocation de la faire grandir 
par la Parole de Dieu, l’Eucharistie, le Pardon reçu et donné, nos rencontres avec la 
communauté de foi, notre prière quotidienne, notre adoration, notre amour 
fraternel sans cesse renouvelé… 
           Et puis, souvenons-nous dans l’action de grâce, que notre baptême n’est pas 
une histoire qui commence avec nous : il nous rattache aux millions de chrétiens 
qui ont vécu avant nous. Il est l’aboutissement d’un long cheminement et la 
continuation de l’expérience de foi des apôtres, des martyrs, des nombreux 
baptisés à travers les siècles. Chacun de nous est le fruit de la foi, de la charité et 
de l’amour d’une longue chaîne de croyants du monde entier. Avec Marie, 
contemplons le visage du Christ, et laissons notre cœur s’illuminer à la lumière de 
sa Parole ! (Jean Paul II). 
 
 
 
 

 

 

 

Pèlerinage à Paray-le-Monial, Ars, Taizé du 26 avril au 2 mai. 

Parole de Dieu dans l’évangile de Marc 1,4-11 
Jean Baptiste proclamait dans le désert: «Voici venir derrière moi Celui qui 
est plus puissant que moi. Je ne suis pas digne de me courber à ses pieds pour 
défaire la courroie de ses sandales. Moi, je vous ai baptisés dans l’eau; lui 
vous baptisera dans l’Esprit Saint.»  
Or, à cette époque, Jésus vint de Nazareth, ville de Galilée, et se fit baptiser 
par Jean dans le Jourdain. Au moment où Il sortait de l’eau, Jésus vit le ciel se 
déchirer et l’Esprit descendre sur lui comme une colombe. Du ciel une voix se 
fit entendre : « C’est toi mon Fils bien-aimé; en toi j’ai mis tout mon amour.»  

 

Prière de foi renouvelée :      
Merci, Seigneur, pour la vie que Tu m’as donnée. Merci d’utiliser cette vie pour Toi.  
Ma vie, Seigneur, est à Toi, Tu l’as remplie de Ton Amour. Je Te loue, oh ! Mon Dieu, Je Te loue, 
aujourd’hui, et à jamais. Père, mon Père, avec Jésus, j’ouvre les mains pour me recevoir, à nouveau, 
de Toi comme « ton enfant bien-aimé ». Fortifie-moi, par la Puissance de ton Esprit, pour que je 
devienne de plus en plus ton enfant, « à l’image de Jésus ». Que ton Esprit me fasse descendre au 
plus profond de mon cœur, pour toujours écouter cette Voix, celle de mon baptême, me dire et me 
redire, au milieu du combat de la vie : « tu es mon enfant bien-aimé, en toi, je mets tout mon Amour 
». Augmente ma foi, Jésus.  Avec Toi, je suis décidé à écouter  la Voix du Père pour recommencer 
sans cesse à  aimer, à servir et à bénir les autres, qui sont ses enfants et mes frères. Amen !  
 


